Les transformations sociales et culturelles des Trente glorieuses
A travers l’étude de ce document vous soulignerez les évolutions de la société française dans durant les Trente Glorieuses.
« Elle connaît maintenant le niveau de sa place sociale – il n'y a chez elle ni Frigidaire, ni salle de bain, les vécés sont dans la cour et elle n'est toujours pas allée à Paris -, inférieur à celui de ses copines de classe. […] 

Toute son énergie se concentre vers « avoir un genre ». Son souci reste ses lunettes de myope qui lui rapetissent les yeux et lui donnent l'air « polard ». Quand elle les enlève, elle ne reconnaît personne dans la rue. Dans ses représentations de l'avenir les plus lointain – après le bac- elle se voit, son corps, son allure, sur le modèle des magazines féminins, mince, les cheveux longs flottants sur les épaules, et ressemblant à Marina Vlady dans la Sorcière
. Elle est devenue une institutrice quelque part, peut-être à la campagne, avec une voiture à elle, signe suprême d'émancipation, 2 CV ou 4CV, libre et indépendante. Sur cette image s'étend l'ombre de l'homme qu'elle rencontrera comme dans Un jour tu verras, la chanson de Mouloudji
, ou s'élançant l'un vers l'autre comme Michèle Morgan et Gérard Philippe à la fin des Orgueilleux
. […]Bien qu'elle ait inscrit dans un carnet les jours où l’on ne risque pas d'être enceinte d'après la méthode Ogino, elle n'est que sentiment. Entre le sexe et l'amour, le divorce est total. […]
On ne se souviendrait ni du jour ni du mois – mais c'était le printemps-
, seulement qu'on avait lu tous les noms, du premier au dernier, des 343 femmes – elles étaient donc si nombreuses et on avait été si seules […] qui déclaraient avoir avorté illégalement, dans le Nouvel Observateur. Même si c'était mal vu, on avait rejoint ceux qui réclamaient l'abrogation de la loi de 1920 et l'accès libre à l'avortement médical. On tirait des tracts sur la photocopieuse du lycée […] on fournissait des adresses à Londres et Amsterdam. […]Un samedi après-midi, piétinant, des milliers, sous le soleil, derrière des banderoles, levant les yeux vers le ciel uniformément bleu du Dauphiné, on se disait que c'était à nous d'arrêter, pour la première fois, la mort rouges des femmes depuis des millénaires. Qui donc pourrait nous oublier »

A. Ernaud, Les Années, Paris, 2008, p. 69-70 et 116-117.

Les Années sont une œuvre autobiographique d’une femme ayant vécu entre 1940 et 2010.
� La Sorcière est un film de 1956 dans lequel Marina Vladys tient le rôle vedette.


� Marcel Mouloudji, acteur et chanteur contestataire à la mode de l’époque.


� Les Orgueilleux est un film romantique sorti en 1953.


� Il s’agit de l’année 1971.





